
“Perdre pour gagner….” Dimanche 22 TO 
     Ces paroles de Jésus se retrouvent dans tous les Évangiles jusqu’à six 
fois : “Celui qui veut sauver sa vie la perdra, mais qui perd sa vie à 
cause de moi la trouvera.” Il ne s’agit pas d’un thème exclusivement 
religieux. Jésus révèle à ses disciples le vrai sens de la vie. Il le fait de façon 
paradoxale et provocante. Il y a deux manières d’orienter cette vie : une 
conduit au salut, l’autre à la perdition.


Le premier chemin — le plus facile — nous fait nous accrocher à la vie, en 
nous centrant exclusivement sur nous-mêmes, et en faisant de notre ego la 
raison ultime et l’objectif suprême de nos existences. Cette façon d’être qui 
ne recherche que l’intérêt particulier de la personne conduit à 
l’anéantissement.


Le second est de vivre comme Jésus, en restant ouvert au projet humanisant 
du Père, en renonçant à nos sécurités, en ne cherchant pas seulement notre 
bien propre, mais celui des autres. C’est le chemin vers le salut, c’est le 
chemin vers la Vie. 


Jésus parle de sa foi en un Dieu Sauveur, mais ses Paroles sont aussi un 
avertissement sérieux pour tous. Quel futur pour une humanité fragmentée 
où les pouvoirs économiques ne recherchent que leur seul profit, les pays 
leur seul bien-être, les individus leurs seuls intérêts ?


La logique de ce monde n’a aucune cohérence. Nous nous livrons pieds et 
poings liés à la fausse raison de “l’avoir”, du ”posséder, encore et encore”. 
Tout est toujours trop peu pour que nous nous sentions pleinement satisfaits 
et heureux. Pour être bien, il nous faut plus de productivité, plus de 
consommation, plus de paraître, et ce “plus d’avoir”, pour se maintenir, 
devient forcément “plus de pouvoir”, plus de domination sur les autres. 


Dans cette course à l’avoir, ne perdons-nous pas finalement notre être ? 
Nous voulons ”progresser”, aller toujours plus loin, mais quel est ce 
progrès qui nous fait abandonner des millions d’êtres humains dans la 
misère, la faim, la violence et le dénuement le plus complet ? 
Combien de temps pourrons-nous encore nous emmurer dans les tours 
d’ivoire déjà fissurées de notre bien-être en fermant nos frontières aux 
affamés et à ceux qui cherchent à fuir la violence et la guerre ?
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Si nous — pays privilégiés — ne cherchons qu’à préserver notre niveau de 
vie, si nous nous accrochons bec et ongles à notre pouvoir illusoire sans 
tenir compte des autres réalités de notre humanité, la solidarité ne restera 
qu’une belle idée. Mais le monde — notre monde et celui demain de nos 
enfants — sera chaque fois moins sûr, chaque fois plus violent, chaque 
fois moins ”vivable” pour tous, nous compris. 


Pour ”gagner” la vie dans l’autre monde, commençons à la gagner dans 
celui-ci en considérant les apparentes ”pertes” comme des gains, des 
opportunités de progrès et de bonheur, non pas seulement pour quelques 
fous qui s’obstinent à danser sur leurs tombes et à vouloir nous faire 
danser sur les nôtres, mais pour l’ensemble de l’humanité.
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